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et  le  sixième,  û  millim.  5;  ces  dimensions  décroissent  graduellement  jus-
qu'à l'extrémité  postérieure  du  corps.  Les  faisceaux  dorsaux,  très  voisins

l'un  de  l'autre  dans  les  premiers  segments  abdominaux,  s'éloignent  gra-
duellement de  la  ligne  médiane  dorsale,  de  façon  à  devenir  ventraux  dans

la  partie  postérieure  du  corps;  toutes  ces  soies  sont  fortement  colorées  à  la
base,  comme  celles  du  thorax.  Les  premiers  tores  ventraux  s'étendent  de
chaque  côté  du  faisceau  dorsal  presque  jusqu'à  la  ligne  médiane  ventrale.
Ils   se  raccourcissent  d'avant  en  arrière,   suivant  le  déplacement  des  fais-

ceaux dorsaux  vers  la  face  ventrale.  Les  crochets  sont  disposés  en  rangées
parallèles  au  plan  de  symétrie  et  dont  le  nombre  dépasse  200  dans  les  pre-

miers segments  abdominaux;  on  compte,  par  rangée,  une  quarantaine  de
ces  crochets  qui  s'élargissent  au-dessous  de  leur  point  d'émergence  et  se
terminent  par  deux  pointes  égales  un  peu  recourbées  à  leur  extrémité  et
situées  côte  à  côte.

A   la   partie   postérieure   du   corps,   en   arrière   des   segments   normaux
pourvus  chacun  d'une  paire  de  faisceaux  de  soies  capillaires  et  d'une  paire
de  tores ,  on  observe ,  chez  la  plupart  des  individus ,  des  segments  très  courts
pourvus  seulement  de  deux  tores  très  réduits ,  ou  de  deux  tores  et  d'un  fais-

ceau de  soies ,  soit  d'un  côté ,  soit  de  l'autre.
Le  corps  se  termine  par  une  extrémité  arrondie  légèrement  échancrée  sur

son  bord  postérieur.
Au  point  de  vue  morphologique,  ces  Owenia  de  Madagascar  présentent

les  traits  essentiels  de  Y  Owenia  fusiformis  D.  Ghiaje,  tels  que  Glaparède  et
de  Saint- Joseph (l)  nous  les  ont  fait  connaître.  Ils  n'en  diffèrent  guère  que
par  le  nombre  et   les  dimensions  relatives  des  branchies  et   par  les  lon-

gueurs relatives  des  premiers  segments  abdominaux.  En  ce  qui  concerne
l'anatomie,   on   retrouve   ici   les   caractères   généraux   de   l'espèce   napoli-

taine, relativement  aux  glandes  filières  et  aux  valves  septales  étudiées
par  Gilson(2),  au  tube  digestif  et  à  l'appareil  circulatoire;  de  sorte  qu'il  est
impossible  de  séparer  spécifiquement  ces  Owenia  de  Madagascar  de  l'espèce
décrite  en  premier  lieu  par  Délia  Ghiaje.  Celle-ci  a  été  signalée ,  en  dehors  de
la  Méditerranée ,  dans  les  mers  du  Nord  de  l'Europe (3)  jusqu'au  Groenland

(1)  Baron  de  Saint-Joseph  ,  Les  Annélides  Polychètes  des  côtes  de  France
(Manche  et  Océan) ,  Ann.  des  Se.  nat.  Zool. ,  8e  série ,  t.  V,  1 898 ,  p.  397,  pl.  XXII ,
fig.  2o3-2o8.

(2)  G.  Gilson,  Les  glandes  filières  de  l'Owenia  fusiformis,  La  Cellule,  t.  X,
1896,  p.  299-330,  1  pi. —  Organes  septaux  de  l'Owenia,  Comptes  rendus  du
troisième  Congrès  international  de  Leyde,  i896,in-8°,  p.  5o4-5o5.  — ■  Les  valves
septales  de  l'Owenia,  La  Cellule,  t.  XII,  1897,  p.  377-/1 1G,  pl.  1-111.

(3) :  A.  Kôlliker,  Kûrzer  Bericht  ùber  einigeim  Herbst  i864  an  der  Westkuste
von  Schottland  angestellte  vergleichende  Anatomie  Untersuchungen,  Wurzb.  Na-
turwiss.  Zeitsch.,  t.  V,  1866 ,  p.  a4i.

W.-C.  Mac  Intosh,  On  the  structure  of  the  britich  Nemerteans  and  some  new
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et  jusqu'à  la  limite  de  la  zone  glaciale  arctique,  puisqu'elle  a  e'té  draguée
dans  le  détroit  de  Davis,  à  une  profondeur  de  plus  de  3, 200  mètres,  par  le
Valorons;   elle   existe   également   dans   l'Atlantique   où   de   Saint-Joseph   l'a
recueillie  au  Groisic  et  à  Concarneau  ,  probablement  aussi  dans  les  mers
du  Japon,   d'après   Drasche(l).   Ehlers(2}   mentionne  sa   présence   à   la   côte
sud  du  Chili;  et  d'après  lui,  YOwenia  orientalis  Grnbe(3),  qui  vit  aux  Phi-

lippines,  c'est-â-dire  en  pleine  zone  torride,  serait  à  identifier  avec  YOwenia
fusiformis  Délie  Chiaje.  La  trouvaille  de  M.  F.  Geay  accusant  l'existence  de
la  même  espèce  au  voisinage  du  tropique  du  Capricorne  étend  encore  sin-

gulièrement l'aire  de  répartition  de  ces  Annélides  essentiellement  tubicoles,
dont   l'aspect   rappelle   si   forlement   celui   des   Maldaniens   et   qui   se   rap-

prochent ,  par  certains  côtés ,  des  Serpuliens  et  aussi ,  quoiqu'à  un  moindre
degré ,  des  Térébelliens.

Contributions   a   la   Faune   Malacologique   de   l'Afrique   équatoriale,

par   M.   Louis   Germain.

VI

SuR  QUELQUES  MOLLUSQUES  DU  LAC  ViCTORIA-NyANZA.

Grâce  aux  nombreux  travaux  des  naturalistes  allemands,  anglais  et  fran-
çais ,  la  faune  malacologique  du  lac  Victoria-Nyanza  est  maintenant  assez

bien  connue.  Elle  est  surtout  caractérisée ,  en  dehors  de  la  taille  toujours
très  petite  des  espèces  (4),  par  l'abondance  des  Unios,  des  Vivipares  et  des
Mélanies.  Les  Unios ,   dont  les  plus  grands  exemplaires  ne  dépassent  pas

British   Annelids,   Tram.   Roy.   Soc.Edimb.,   vol.   XXV,   1868,   p.   /jaa,   pl.   XV,
%.   i4.

J.-T.  Cunningham  and  G.-À.  Ramage  ,  Polychœta  sedentaria  ofthe  Firth  of  Forth,
Trans.  Edinb.  Soc,  in-4°,  1888,  t.  XXX11I,  p.  656.

W.   Michaelsen,   Die   Polychaetenfauna   der   deutschen   Meere,   Wissensch.
Meeresuntersuch.  herausgeg.  von  der  Komm.  zur  Untersuch.  der  deutschen  Meere
in  Kiel  und  der  biolog.  Anstalt  auf  Helgoland,  Neue  folge,  II  Band.  HeftI,  1897,
p.  4o,  pl.  I,  fig.  18.

(1)  R.  Drasche,  Breitrag  zur  feineren  Anatomie  der  Polychaeten.  Anatomie  von
0.  filiformis  D.  Ch.,  Wien,  i885,  in-8°,  22  p.,  2  pl.

<2)  E.  Ehlers  ,  Die  Polychaeten  des  magellanischen  und  chilenischen  Strandes.
Ein  faunisticher  Versuch,  Berlin,  Weidmannsche  Buchhandlung,  1901,  p.  193.

(3)  Ed  Grube,  Annulata  Semperiana,  Mém.  de  l'Acad.  imper,  des  Sciences  de
Saint-Pétersbourg,  t.  XXV,  n°  8 ,  1 878 ,  p.  20 4.

W  Seules  les  Arapullaires  atteignent,  dans  ce  lac,  une  taille  'moyenne?.
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oo  millimètres  de  longueur  maximum,  se  distinguent  par  leur  ornementa-
tion sculpturale  très  particulière.  Les  Mêlâmes,  bien  que  toutes  de  fort  pe-

tite taille,  sont  remarquables  par  leur  faciès  rappelant,  h  un  degré  moindre ,
l'aspect  thalassoïde  des  Gastéropodes  du  lac  Tanganika.  Ce  fait  n'a,  en  lui-
même,  rien  de  bien  surprenant,  puisqu'on  a  déjà  constaté  la  présence  de
Méduses  dans  la  faune  des  deux  lacs(1).  Je  reviendrai  d'ailleurs  en  détail,
dans  un  prochain  mémoire,  sur  les  caractères  généraux  de  la  faune  mala-
cologique  fluviatile  de  l'Afrique  équatoriale.

Les  matériaux  qui  font  l'objet  de  cette  note  ont  été  adressés  au  Muséum,
par  l'entremise  de  M8'  Léon  Livinhac  ,  supérieur  de  la  Société  des  Mission-

naires d'Afrique  (Pères  blancs).  Ils  furent  recueillis,  par  le  Père  Puel,  aux
environs  d'Entébé,  dans  le  nord  du  lac  Victoria-Nyanza.  Le  nombre  consi-

dérable des  échantillons  m'a  permis  de  fixer  la  valeur  de  plusieurs  des  es-
pèces, appartenant  au  genre  Unio,  décrites  par  J.-R.  Bourguignat.  J'espère

que  de  nouvelles  récoltes  ajouteront  à  la  connaissance  de  la  faune,  si  inté-
ressante ,  de  ce  lac.

Gastéropodes.
Limicolaria   Martensi   Smith.

1880.  Achatina  (Limicolaria)  Martensiana   Smith,   Proceed.    zoolog.  society
London,  p.  345,  pl.  XXXI,  fig.  1-1  a.

1881.  Limicolaria  Martensiana  Crosse,  Journal  de  ConchyL,  p.  297.
1 885.  Limicolaria  Martensiana  Grandidier,  Ballet.  Société  malacolog.  France,

II,  p.  162.
1886.  Limicolaria  Martensiana  Pelseneer,  Ballet.  Mus.  roy.  Belgique,  IV,  p.  10/1.
1889.  Limicolaria  Martensiana  Bourguignat,  Mollusques  Afrique  équator.,  p.  io4.
189.3.  Limicolaria  Martensiana  Smith,  Proceed.  zool.  soc.  London,  p.  634.
189^1.  Limicolaria  Martensiana  Sturany,  in  Baumann,  Durcit  Massailand  zur  Nil-

quelle  ,  p.  i5.
1898.  Limicolaria  Martensiana  Martens,  Beschalte  Weichth.  Ost-AfriL: ,  p.  108,

Taf.  I,  fig.  10.
190/j.  Limicolaria  Martensiana  Pilsbry,  in  Tryon,  Manual  oj  Conchol.,  2e  série,

Pulmonata,   XVI,   p.   289,   pl.   XXXIV,   fig.   33-4o.
1905.  Limicolaria  Martensi  Germain  ,  Bull.  Muséum  liist.  nat.  Paris,  XI,  n°  h ,

p.  255.

Un  exemplaire  en  excellent  état  et   deux  autres  échantillons  en  partie
brisés.

Melania   turerculata   Mùller.

1906.  Melania  tuberculata  Germain,  Bullet.  Muséum  hist.  natur.,  Paris,  XII,
n°  1,  p.  54.

Cette  espèce  cosmopolite  est  fort  abondante  dans  le  lac  Victoria-Nyanza.

Gravier  (Ch.),  Sur  la  Méduse  du  Victoria-Nyanza  et  la  faune  des  grands
lacs  africains;  in  Ballet.  Muséum  hist.  natur.  Paris;  1903,  n°  7,  p.  3^7.
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